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SOURCES DE PAIX DANS LA FAMILLE :  

LA MISÉRICORDE ET L’AMOUR 

Chers musulmans ! 

Parmi les innombrables bienfaits que notre 

Seigneur Tout-Puissant nous a accordés, la famille 

occupe une place centrale. Elle est ce havre de paix où 

l’âme trouve le calme, où l’être humain devient 

dépositaire d’un autre être, dans une relation fondée 

sur la confiance. Elle est l’école de la foi, le berceau de 

la piété et des bonnes actions, le lieu où s’incarnent les 

valeurs de bonté, de justice, de vérité, d’amour et de 

respect. La famille est une forteresse qui protège contre 

les péchés et les maux. Elle est une source d’affection 

et de compassion, où se forment des générations 

vertueuses, une identité solide et une société morale. 

Comme le mentionne le verset que j’ai récité : « Parmi 

Ses signes, Il a créé pour vous, de vous-mêmes, des 

épouses afin que vous trouviez auprès d’elles 

tranquillité. Et Il a mis entre vous de l’amour et de 

la miséricorde. Il y a là des signes pour des gens qui 

réfléchissent. »1 La famille est donc une manifestation 

de la miséricorde divine sur Terre. 

Chers croyants ! 

Chaque membre de la famille a une valeur 

unique. Le père et la mère sont l’incarnation du 

sacrifice, de la sérénité et de la tendresse. Les enfants 

sont des trésors confiés par Allah, les plus belles fleurs 

de notre foyer. Entre les mains des parents, ils sont des 

joyaux à élever pour le bien de l’humanité. Les grands-

parents sont les piliers de la mémoire et de la sagesse, 

les racines profondes que l’on ne peut remplacer. 

Chers musulmans ! 

Nos foyers, construits avec espoir et amour, sont 

aujourd’hui confrontés à de nombreuses menaces. Des 

idéologies déviantes, au nom d’une liberté mal 

comprise, cherchent à détruire l’institution familiale. 

Les unions illégitimes sont banalisées, présentées 

comme des alternatives valables à la famille. Les 

enfants – garants de notre avenir – sont parfois perçus 

comme des fardeaux. Les parents et les aînés sont, 

quant à eux, marginalisés au nom du confort et de 

l’individualisme. À travers les médias, les séries, les 

publicités et les contenus numériques, des modèles 

contraires à notre nature et à notre foi nous sont 

imposés. Mais souvenons-nous : nous ne sommes pas 

impuissants. La solution se trouve dans le retour à 

notre essence, nourrie du message de miséricorde du 

Coran et de l’exemple prophétique. Ces repères sont 

des boussoles pour traverser les tempêtes de notre 

époque. 

Chers croyants ! 

Il est de notre devoir à tous de fonder nos foyers 

selon les commandements de notre Seigneur, de les 

préserver avec amour et respect, de les faire vivre dans 

la tendresse et la miséricorde, et de les transmettre 

avec équité et vertu. Suivons le conseil du Prophète 

(s.a.s) : « Le mariage le plus béni est celui qui 

engendre le moins de difficultés. »2 Ne laissons pas 

les fêtes familiales sombrer dans le luxe ou l’excès. 

Élevons nos enfants dans la gratitude, la simplicité et 

la foi. Souvenons-nous de cette parole prophétique : « 

Le meilleur d’entre vous est celui qui est le meilleur 

envers sa famille. Et moi, je suis le meilleur parmi 

vous envers ma famille. »3 Faisons régner la 

bienveillance dans nos foyers. Considérons nos enfants 

comme des sources de joie et de bénédiction. « Nous 

avons prescrit à l’homme de bien se comporter 

envers ses parents »4. Soyons doux et respectueux 

envers nos aînés, et n’oublions jamais que la 

satisfaction d’Allah passe aussi par celle des parents. 

Je conclus ce sermon avec cette magnifique 

invocation tirée du Coran : « Seigneur, accorde-nous 

en nos épouses et nos enfants la joie de nos yeux, et 

fais de nous des guides pour les pieux. »5 

                                                 
1 Ar-Rûm, 30/21. 
2 Ibn Hanbal, VI, 83. 
3 Ibn Maja, Nikah, 50.  
4 Al-Ahqâf, 46/15. 
5 Al-Furqân, 25/74. 
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